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Type de construction  
 

Usage :  

Surface habitable : 

 

Nombre de niveaux : 

Source d’énergie de chauffage : 

Système de chauffage :  

Système d’eau chaude : 

Système de ventilation : 

 

Rénovation d’une bâtisse traditionnelle en 
bâtiment public 
Maison du Parc Naturel Régional des Pyrénées Catalanes 

695m² surface habitable  

764m² surface plancher 

2 niveaux : Rdc + R+1 

Bois 

Chaudière bois à granulés 

ECS Electrique 

Ventilation double flux  

 

Propriétaire de la construction 
Nom du propriétaire : 

Date de construction/rénovation : 

Coût total : 

Financement : 

 

Syndicat mixte du parc naturel Régional des 

Pyrénées Catalanes 

Février 2014 - mai 2015 

2,9M€ (dont 2 028 296 € H.T. de travaux, avec options) 

Région 40%, Conseil Général 40% sur montant hors taxe 

 

1) Description rapide du projet-pilote  
 
Le projet est une réhabilitation d’une bâtisse traditionnelle sur le site de la Bastide d’OLETTE. 
Le site est remarquable avec ses deux tours médiévales classées monuments historiques.  
Il est aussi situé sur le site de l’ancienne usine de traitement par flottation pour la fluorine 
d’Olette (fermée en 1993). 
Le bâtiment a fait l’objet d’un concours architectural, l’équipe retenue est celle qui a développé 
le projet dans sa totalité. 
 
Le projet est devenu projet-pilote du fait de la volonté forte du syndicat mixte du Parc Naturel 
Régional de réaliser un projet exemplaire qui allie performance énergétique et performance 
durable mais aussi le respect de l’histoire et de la qualité architecturale du site. 
 
 
PROGRAMMATION 
Dès la programmation, le syndicat mixte a souhaité que ce projet s’engage dans une 
démarche HQE et le maître d’ouvrage s’est fait accompagner par une Assistance en Maîtrise 
d’Ouvrage spécifique. Dès sa conception, le projet a intégré grâce à la volonté du maître 
d’ouvrage les contraintes environnementales, énergétiques et durables. 
 
ANALYSE DCE et CHANTIER 
Au moment de la phase ACT (Assistance aux contrats de travaux), le projet est devenu un 
projet MountEE, avec mise à disposition du bouquet de services comprenant : 
*une assistance sur la performance énergétique du bâtiment visant à atteindre l’équivalent de 
la RT 2012  (intervention d’un thermicien conseil en accompagnement portant une analyse 
critique sur les performances ciblées), et en termes de qualité environnementale. 
* un accompagnement de la collectivité avec une animation globale et de coordination des 
différents intervenants. 
 
-L’architecte conseil a assisté la MOA et la MOE pour l’analyse du DCE (prise en compte des 
critères du DD)…) et a apporté une analyse critique sur son contenu (Corrections apportées 



                                                                                                                        

 

 

 

pour respecter les performances énergétiques et le développement des ressources locales.) 
- Durant la durée du chantier, il a validé avec la MOA que la mise en œuvre soit conforme aux 
objectifs de la commande durable. 
 
LIVRAISON ET SUIVI 
-Le projet sera réceptionné fin mai 2015. La phase de livraison et de suivi ne peut s’établir 
dans le cadre de MountEE. Néanmoins, le maître d’ouvrage tient à maintenir les services du 
thermicien pour assurer les phases de contrôle et mettre en place un cahier d’utilisateurs. 
 
Le projet de la maison du parc doit montrer son exemplarité vis à vis des communes 
adhérentes au parc naturel régional.  
Le projet a bénéficié d’un accompagnement multiple avec une tracabilité des produits mis en 
place. Cet accompagnement et la volonté du MOA ont permis de vérifier l’engagement du 
projet dans l’aspect durable. 
Cet engagement a permis de sensibiliser les entreprises pour une réalisation exemplaire en ce 
qui concerne les matériaux. Il a été plus difficile de les sensibiliser à la gestion exemplaire des 
déchets. 
Une des leçons apprises lors de la réalisation du projet est que la performance durable du 
bâtiment peut être difficile à atteindre à cause du manque d’anticipation de la MOE pour 
valoriser les filières locales notamment celle du bois (la conception avec de grandes portées et 
avec des classements de bois équivalents au lamellé collé ont été de réelles contraintes pour 
valoriser le bois local).  
Il apparaît aussi que le bâtiment public durable subit les contraintes réglementaires et 
beaucoup de compromis ont dû être trouvés pour utiliser des éco matériaux et en même 
temps respecter la réglementation incendie dans les établissements recevant du public. 
 

2) Qualité de la localisation et desserte 
 
Le projet des bureaux de la maison du PNR se situe sur la nationale RN116, accès principal 
aux hauts cantons du département. L’accès pourra se faire par voiture, bus (à 1€ avec arrêt au 
village de Joncet plus en aval situé à 2,5km du projet). Une réflexion est en cours pour une 
desserte possible en vélo électrique. 
La ligne du train jaune passe aussi tout près du projet : une réflexion est menée pour créer un 
arrêt pour le site de la Bastide. 
 

3) Process  
 
a) Prise de décisions et définition des objectifs 
 
L’accompagnement du syndicat mixte a été réalisé avec une AMO bien définie dès le début du 
projet. Les conseils ont été pris auprès de professionnels extérieurs (architectes conseils) dans 
le domaine de l’environnement et de la performance énergétique. Ces intervenants ont orienté 
les choix du maître d’ouvrage vers des solutions durables (utilisation du bois comme mode de 
chauffage, isolation performante et durable comme la ouate de cellulose...) mais aussi vers 
une exigence concernant la performance énergétique (objectif RT2012 au lieu de la RT2005 
règlementaire). 
 
b) Détermination d’objectifs énergétiques et écologiques mesurables 
 
L’objectif quantifiable de la maison du parc était d’atteindre la RT2012 améliorant ainsi 
l’exigence réglementaire de la RT2005 (Cep=62 kWhep/m² contre Cep réf=196 kWhep/m²). 



                                                                                                                        

 

 

 

Une simulation thermique dynamique a été réalisée à plusieurs phases du projet pour vérifier 
qu’il respectait ces exigences. 
 
La qualité environnementale du bâtiment a été un critère important avec l’utilisation de 
matériaux de récupération (ouate de cellulose) ou fibre de bois et de produits de finition FDES 
ou ACV, ainsi que de matériaux à faible teneur en COV. 
Il a été mis en place un suivi des matériaux de construction, structurels, mais aussi des 
matériaux isolants, afin d’assurer leur nature et leur traçabilité. 
 
c) Calcul de la performance énergétique 
 
L’analyse en coût global est en cours. Des simulations du coût de maintenance et de 
fonctionnement permettent de considérer qu’une économie de 40% sera faite sur les coûts 
d’énergie (chauffage, électricité, eau) entre les consommations actuelles de la structure en 
location dans un bâtiment au chauffage fioul et le nouveau bâtiment réalisé. 
Le coût annuel du gros entretien et de la maintenance est en cours de calcul mais les 
comparaisons avec les frais actuels sont complexes, les bureaux actuels étant en location, sans 
espaces extérieurs. 
 
d) Matériaux – utilisation de produits à faible émission 
 
Pour s’assurer de faible émission en CO2 (faible énergie grise), une réflexion a été menée pour 
favoriser l’utilisation de matériaux sains. L’accompagnement de l’AMO HQE a permis dès la 
conception d’orienter le projet dans ce sens. Et pendant le chantier un suivi a été réalisé pour 
tracer les matériaux mis en œuvre. 
 
e) Accompagnement pour assurer l’optimisation énergétique 
 
L’accompagnement pour assurer l’optimisation énergétique a été réalisé par le thermicien de 
l’AMO HQE, la maîtrise d’œuvre et le thermicien conseil MountEE. 
Pour atteindre les exigences énergétiques que la maitrise d’ouvrage s’était fixée, les mesures 
suivantes ont été établies : 
 
*L’utilisation du bois énergie a été retenue pour le chauffage, avec la mise en place d’une 
chaudière à granulés bois. Le coût de cette ressource est maîtrisé. 
 
*Test d’étanchéité à l’air prévu (première campagne déjà réalisée) avec pour valeur de 
perméabilité à l’air Q4PA-surf=1.01m3/(h.m²) afin de vérifier la qualité des travaux mis en œuvre.  
 
*Mise en place de sous comptages, compteur eau, compteur d’énergie thermique, 
l’asservissement à détection CO2 pour la VMC, qui permettent de quantifier les différentes 
productions d’énergie.  
 
*Mise en place de sondes, de robinets mitigeurs optoélectroniques, de circulateurs à haut 
rendements, de pompes à double circuit pour compléter au mieux le système. 
Mise en place en fin d’une GTC de régulation, Gestion Technique Centralisée, mode de 
supervision par système d’automate (T°C intérieure extérieure, pression, débit…) 
 
f) Information des utilisateurs du bâtiment 
 
La maison du parc regroupe les bureaux de l’équipe et les futurs utilisateurs ont à coeur de 
pouvoir vérifier la qualité énergétique et environnementale de leur lieu de travail. Un livret 



                                                                                                                        

 

 

 

d’utilisateurs est prévu pour permettre d’assurer le bon fonctionnement du bâtiment (les 
équipements comme la ventilation double flux, la chaudière bois...), de faire l’analyse des 
consommations... 
Ce livret utilisateur sera réalisé en partenariat avec le thermicien à partir de juin 2015. 
 
Le bâtiment sera aussi à destination du public avec une ”vitrine du parc” développée autour de 
l’éco construction (échantillons d’isolants, maquettes de murs de façade, des faux plafonds) 
pour sensibiliser l’ensemble de la population fréquentant le territoire. 
 
L’aspect environnemental du projet sera mis en valeur avec la présentation du travail effectué 
concernant la protection des petits rhinolophes (chauves-souris). Une caméra thermique 
(installée dans la partie du bâtiment conservée à cette intention) renverra des images des 
chauves-souris dans l’accueil de la maison du parc. 
 

4) Energies  
 
a) Besoins de chauffage 
 
Le choix retenu pour faire face aux besoins en chauffage a été l’énergie bois. La faible 
occupation du site sur lequel est installé le bâtiment, les faibles besoins en puissance du 
bâtiment ont orienté le choix vers une chaudière à bois granulé plutôt que du bois à 
déchiqueté. La chaudière mise en place est une Pellematic plus PE(S)K de 32 kW  avec un 
ballon tampon CALEO de 750 litres pour éviter la relance de la chaudière. 
 
b) Besoins de refroidissement 
 
Etant donné la situation en altitude (627m) de ce projet, les besoins en climatisation n’ont pas 
été jugés nécessaires malgré quelques périodes critiques en août. La simulation thermique 
dynamique le confirme avec une prévision de température ne dépassant pas 26°C à l’intérieur 
du bâtiment. 
 
c) Besoins en éclairage 
 
Puissance d’éclairage des locaux donnée pour 5 W/m2. Complément  assuré dans les  bureaux 
et les salles de réunions par immobilier de bureaux par une puissance d’éclairage  
supplémentaire donné pour 3W/m2 / 100lux. 
Les éclairages extérieurs du parking ne rentrent pas dans le calcul du bâtiment mais dans un 
souci d’économie d’énergie, des LED seront mises en places ainsi qu’un système d’horloge 
solaire. L’éclairage extérieur du bâtiment fonctionnera aussi avec un système de 
programmation et de détection de présence dans les locaux annexes. 
 
d) Besoins en énergie primaire 
  
♣ chauffage : 21,90 kWhep/m².  
♣ refroidissement : Néant 
♣ eau chaude : 6,20 kWh/m² ECS pour les sanitaires et une douche pour le personnel, ballon 
électrique 150 litres. 
♣ ventilation: 16,20 kWh/m² Bureaux, Ventilation Double Flux, centrale de traitement d’air CAD 
O REGULE EVO de la marque VIM, (débit 2360m3/h), préchauffage air neuf, récupérateur 
d’énergie 90%, régulation de débit par ventilation modulée tertiaire MDA CO2, puissance en 
occupation 1500W 



                                                                                                                        

 

 

 

Ventilation simple flux pour les sanitaires,  puissance en occupation 120W (VIM) 
♣ éclairage, équipement informatique et autres: 16.20 kWh/m².  
 
e) Energies renouvelables 
 
- Panneaux solaires 
L’exposition du bâtiment n’est pas propice à la mise en place de panneaux photovoltaïques.  
 
- Chauffage urbain 
Site isolé, pas de réseau de chaleur existant. Mise en place de la chaudière bois à granulés. 
 

5) Santé et confort 
 
a) Confort d’été 
 
Dans un souci d’économie d’énergie, la climatisation n’a pas été réalisée. La solution a été de 
privilégier la mise en place d’une ventilation double flux et de sondes avec une programmation 
possible freecoling la nuit et une possibilité de ventilation naturelle et manuelle traversant le 
bâtiment d’est en ouest. 
La simulation thermique dynamique a mis en évidence une dizaine de jours critiques au mois 
d’août pendant lesquels une gestion manuelle de cette ventilation sera utile. 
 
b) Ventilation  
 
Un suivi de la qualité de l’air sera mis en place à la réception du bâtiment. L’air sera analysé 
durant les trois premières années d’utilisation afin de vérifier sa qualité hygiénique, le bon 
fonctionnement/dimensionnement des installations et l’atteinte des objectifs. 
Les mesures spécifiques établies pour limiter le bruit sont la mise en place de pièges à son 
pour chaque ventilation. 
 

6) Matériaux de construction  
 
L’ensemble du projet utilise les matériaux suivants : murs en pierre existants rejointoyés à la 
chaux (150ml), toiture en partie en llozes (90m²) le reste en zinc (500m²). 
La structure est composée de solutions mixtes, alliant le béton (murs périphériques et refend), 
le bois (mur façade est, planchers, charpente)  et le métal pour une partie des planchers. 
Les menuiseries sont en bois. 
Les essences utilisées sont en grande partie le douglas pour la structure bois, les menuiseries 
sont en pin sylvestre classe 3 (provenance Haute Loire). 
 
Le projet intègre depuis la conception une réflexion sur des matériaux sains et durables. Le 
bois a été un matériau privilégié et les isolations sont en fibre de bois (cloisons avec du 
fermacell) ou ouate de cellulose (isolation des murs et de la toiture). 
Les matériaux traditionnels ont aussi été privilégiés : pierre, lloze. 
 
a) Limitation du PVC 
 
Les matériaux à utiliser ont été décrits dans les pièces de l’appel d’offre. Un tracé a été 
demandé en phase chantier. La difficulté a été rencontrée pour les lots techniques comme les 
VRD et la plomberie sanitaire, ainsi que le chauffage qui utilisent des matériaux standards pour 
les gaines coupe-feu, phoniques, les conduites, la tuyauterie afin de respecter les normes. 



                                                                                                                        

 

 

 

 
b) Optimisation du caractère environnemental des matériaux de construction 
 
L’objectif de la maîtrise d’ouvrage a été de réaliser son projet en favorisant les filières locales. 
La filière locale bois est présente dans le département. Une scierie existe dans le Capcir et a 
été récemment certifiée (norme européenne) pour exploiter en bois d’œuvre le pin à crochet 
qui lui-même a reçu la classification bois structure classe C18.  
Le souhait de la MOA a été d’utiliser des matériaux locaux originaires du Sud de la France dans 
la mesure du possible pour limiter l’énergie grise. 
Un tracé a été demandé en phase chantier sur les matériaux décrits dans les pièces de l’appel 
d’offre.  
 

7) Méthodes et interventions spécifiques 
 
Une des interventions spécifique à ce projet est le respect et la conservation de l’habitat des 
chauves-souris, espèce protégée, dans le bâtiment existant. Outre le fait de dédier un espace 
complet et fermé, le planning des travaux a tenu compte de leur présence en imposant la 
réalisation des activités bruyantes hors cette période. 
 
Une deuxième particularité est la volonté de la maîtrise d’ouvrage de pouvoir mettre en œuvre 
du bois local provenant de la scierie du département avec l’utilisation de tasseaux formant le 
bardage extérieur en pin sylvestre de classe 3 et pour la réalisation du faux plafond intérieur à 
l’étage. 
 

8) Bouquet de service 
 
Le bouquet de service a été utilisé pour la phase Assistance aux Marchés de Travaux et pour la 
phase DET suivi des travaux pour la partie durable en association avec l’AMO HQE déjà en 
place qui a assuré la traçabilité des matériaux. 
Un architecte conseil en interne et un thermicien en externe ont été mobilisés et sont 
intervenus en conseil de la maîtrise d’ouvrage en analyse critique des différentes actions liées 
au bâti durable au travers de réunions et de contacts avec les différents intervenants pour 
progresser sur la valeur durable du projet. 
La réelle difficulté a été d’intervenir postérieurement à la conception des pièces établies pour 
la consultation des entreprises avec un appel d’offre déjà lancé.  
 
De façon plus générale, le bouquet de service a permis la mise en place de rencontres et 
formations sur le coût global, les éco-matériaux, des retours d’expériences d’autres territoires 
(Vorarlberg, Rhône Alpes), des visites de bâtiments publics durables, confortant la volonté de 
la maîtrise d’ouvrage de faire aboutir son projet de rénovation durable. 
 

9) Déviations par rapport aux objectifs  
 
La particularité du chantier (complexité du système structurel proposé, précautions liées à la 
présence de chauves-souris protégées, présence des tours médiévales) a nécessité une 
mobilisation plus importante que pour un chantier dit traditionnel, plaçant souvent au second 
plan le respect de la volonté de la maitrise d’ouvrage de réaliser un bâti durable.  
L’exigence concernant la traçabilité durable des matériaux n’a souvent pas été comprise par la 
maîtrise d’œuvre et les entreprises comme une valeur ajoutée à leur travail. Elles ont réagi de 
façon cohérente pour l’aspect réglementaire d’un bâtiment public comme la contrainte sécurité 



                                                                                                                        

 

 

 

incendie, sismique….  
L’aspect thermique aussi a été bien suivi et compris car la RT 2012 obligatoire pour les 
bâtiments neufs est mieux connue ; le plus gros écueil a été l’aspect durable souvent perçu 
comme la contrainte de trop. Les informations concernant la traçabilité demandée (origine du 
bois, volonté de mettre du bois du territoire du parc, traçabilité des déchets, origine des colles, 
de certains produits usinés) sont souvent incomplètes et montrent la faille de certains 
matériaux utilisés, réglementaires mais non durables. 
Un des meilleurs exemples reste la problématique du faux plafond, réalisé en bois sur les 2 
niveaux. Le manque de structuration de la filière locale (scierie départementale qui ne peut 
assurer un traitement par bain de type M1) et d’anticipation de la maîtrise d’œuvre, la 
nécessité de respecter la règlementation incendie ont abouti à devoir réaliser un 
cloisonnement coupe-feu entre rdc et étage supprimant une transparence prévue sur un 
escalier et surtout imposant l’importation de Haute Loire de tasseaux traité M1 et ceci en cours 
de chantier. 
La maîtrise d’ouvrage a souvent dû reculer par rapport à l’utilisation de tel ou tel produit du 
fait de l’enveloppe financière déterminée, ou des délais de chantier : par exemple, la finition 
intérieure des murs en ossature bois par du panneau multiplis usiné car devant être classé M2 
(produit venant d’Italie) s’est avérée manquer de densité, une plaque de plâtre a dû être 
rajoutée sans possibilité à la maîtrise d’ouvrage de modifier cette action alors qu’une réflexion 
en amont aurait pu éviter cela avec l’utilisation d’un autre produit, ou bien par la mise en place 
d’un complexe différent et plus adapté (intégrant du bardage local par exemple) dès la 
conception. 
 
La MOE, devant faire face à la contrainte de respecter la règlementation dans un bâtiment 
recevant du public, aurait dû anticiper l’utilisation de bois locaux (moins performants quant à 
leur portée possible, à leur résistance (C18 pour la scierie locale, C24 pour la scierie ariégeoise 
alors qu’était demandé du C30 sur certaines pièces administratives du marché)) dès la 
conception. 
 

10) Enseignements et propositions d’amélioration 
 
Le territoire du Parc naturel régional est aujourd’hui démuni quant à la compétence en bâti 
durable.  
Les animations de montée en compétence MountEE ont un véritable rôle à jouer et ont permis 
de conforter la sensibilisation de la maîtrise d’ouvrage pour son projet.  
 
La sensibilisation d’un territoire est néanmoins une action à long terme. Le résultat de cette 
démarche commence à se faire sentir avec une augmentation du nombre de participants lors 
des animations. Mais il est très difficile de toucher les professionnels. 
 
Un des enseignements majeurs de l’accompagnement du projet de la maison du parc est la 
notion de compromis pour la réalisation d’un bâtiment public durable dans le territoire du parc. 
L’équilibre entre réglementions, normes et utilisation de matériaux innovants sans avis 
technique, et travail avec des filières locale peu structurées, doit être trouvé. La meilleure 
solution pour le faire étant l’anticipation au moment de la conception. En effet, la 
problématique du délai de chantier ne peut être en adéquation avec le temps à prendre pour 
valider l’emploi de tel ou tel matériau avec telle filière qui n’a souvent pas une production 
industrielle mais artisanale.  
 
Un autre enseignement est que la réflexion concernant la diminution d’énergie grise et le 
développement des filières locales ou traditionnelles implique une adaptation au territoire 



                                                                                                                        

 

 

 

surtout comme celui du Parc naturel des Pyrenées catalanes. La prise de conscience d’un 
projet mesuré, sans faire appel à une industrie performante, coûteuse, qui n’existe pas sur ce 
territoire de montagne (différence avec le territoire des Alpes proche de la  vallée du Rhône 
par exemple), doit se faire dès la conception du projet . 
 

11) Prochaine étape et suivi 
 
La fin des travaux est prévue fin mai 2015, avec une phase de prise en main du bâtiment 
pendant le mois de juin et une prévision d’emménagement de l’équipe du parc en juillet 2015. 
La maîtrise d’ouvrage, très sensibilisée à la réalisation d’un bâti durable, veut aller jusqu’à 
l’appropriation de son bâtiment dans sa totalité : bien maîtriser son fonctionnement et pouvoir 
établir le coût global du projet  afin de diffuser sur le territoire. 
Le thermicien conseil MountEE continuera son intervention jusqu’à la mise en place d’un cahier 
d’utilisateur et un suivi pendant 3 ans pour permettre une évaluation du bâtiment dans son 
ensemble. Un conseil auprès de 2 à 3 personnes spécifiques de l’équipe sera établi pour 
mettre en place ce suivi. 
L’objectif de l’équipe est de pouvoir établir un retour d’expérience pour vérifier les données 
annoncées en consommation d’énergie, mais aussi au niveau de la qualité de l’air, et de la 
qualité de travail ; la comparaison sera effectuée aussi par rapport aux bureaux actuels. 
 

12) Coordonnées de la maîtrise d’ouvrage 
 
Organisation: Syndicat Mixte du Parc Naturel Régional des Pyrénées Catalanes. 
Nom du contact: Directrice du Parc : Séverine Casasayas 
Adresse: Site de La Bastide 66360 OLETTE 
Téléphone: 04 68 04 97 60 
Email: contact@parc-pyrenees-catalanes.fr 
Site internet: www.parc-naturel-pyrenees-catalanes.com 
 

13) Images et graphiques 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



                                                                                                                        

 

 

 

Plans Rdc et Etage 

 
 
 

 



                                                                                                                        

 

 

 

 
Photos travaux 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
Bois local pin sylvestre provenant de la scierie locale classe 3 

 
 
 
 
 
 
 



                                                                                                                        

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 



                                                                                                                        

 

 

 

Faux plafond avec pin sylvestre classe 2 de la scierie locale 

 
Isolation avec ouate de cellulose 

 
Ouate de cellulose insufflée en couverture 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



                                                                                                                        

 

 

 

 
 
Tableau de traçabilité des matériaux 

 
 
 
 
 
 
 



                                                                                                                        

 

 

 

 
 
 
 

  OLETTE 

  
Naturel Regional 

Park offices 

  Renov 

Budget in € cost of work without               2 028 296   

Surface m2 686 

Handover year 2015 

Initial or regulation PE consumption 

/m² 196 

final PE consumption /m² 62 

Renewable Energy % 35% 

CO2 reference g/kwh 18 

CO2 final g/kwh 25 

    

Initial energy PE kWh                   134 456   

Final Energy PE kWh                     42 532   

Initial CO2 tons                               2   

Final CO2 tons                               1   

    

Energy savings PE  MWh                             92   

Renewable Energy TOE                               1   

CO2 savings tons                               1   

 
 
 
 

 


